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LES VASES LACONO-CYRÉNÉENS 

Depuis l'arlicle paru dans ce lte revue en 19121, la question 
des vases lacono-cyrénéens es t restée slalionnairc. L'explora­
tion de Sparte n'a plus livré de documenls importants relatifs 
à cette série 2 ; les recherches entreprises ù Cyrène n'ont, de 
leur côté, apporté aucune lumière. En revanci1e, des publi­
cations soiL de fouilles soiL de musées on L fai l connaître un 
certain nombre d'exemplaires nouveaux. Les menlions de 
ces exemplaires élant dispersées dans diYerscs revues et 
pouYanl facilcmenL échapper à un dépouillement rapide, il 
m'a paru ulile de meltre au courant le calaloguc que, R. Lau­
rent eL moi, nous avons commencé en 1907 3, qui a ensuile 
été continué par M. Droop en 1910 4, e l auf[uel j'ai ajoulé 
quelques numéros en 1912. Reprenan t ma numérotation 
au point où je l'avais laissée, j'ai donc élabli la lis le des 
vases lacono-cyrénéens venus à ma connaissance depuis celle 
date en indiquant, dans la mesure du possible, le lieu de trou­
vaille, le lieu de conservaLion et, sommairemenl, le sujet du 
décor. Cette lisle ne comprend, comme le précédent catalogue. 
que les vases lacono-cyrénéens trouvés hors de la Laconie. 

En outre, plusieurs exemplaires , dont l'exislence élaiL 
seulement signalée, ont été, depuis la même date, repro­
duits pour la première fois; d'autres, dont nous possédion 
des reproducLions plus ou moin salisfaisanles, ont fail 

'1. Rev. arch., 1912, II, p. 88- 105. 
2. Dans leur dernie t• rapporl les fouilleurs ignaleul sru lemcnl tl.es frag-­

ments el quelqu es p eti ts skyp hoi laeonien II (V\'ootl.ward-IIouling, BSA, 
XXVI, p. 24.5, 2l,8, 251). Pout· la périoclc géomé tt·iquc cf. aus i Ficehtrr·, 
Arch. Jahrb., 1918, p. 121 c l 127. 

3. Rev. arch., 1907, II, p. t,8-58. 
4. JHS, 1910, p. 33-34.. L es numéros enlre crochels tl.roils rem·oienl au 

catalogue qui a é lé ainsi progr·ess ivemcnl dressé. 
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l'objet de publications conformes aux exigences actuelles . 
.J'ai cru intéressant de faire précéder la liste des documents 
entièrement nouveaux de références aux principales publi­
cations récentes concernant les _poteries déjà connues. Pour 
plus de commodilé j'ai suivi, dans le classemen_t de ces 
notices, l'ordre de numérotation de mon catalogue complété 
par M. Droop. On aura ainsi un tableau d'ensemble de la 
documentation réunie depu~s 1912 sur le groupe lacono­
cyrénéen 1

; en en faisant connaître l'essentiel, les figures 
jointes à cet article dispen eront les travailleurs de recourir 
à des volumes trop souvent difficiles d'accès. 

Premières publications ou reproductions nouvelles de vases 
lacono-cyrénéens compris dans la lisle Dugas-Droop. 

7 (coupe avec cavalier. Ermilage) : Waldhauer, Arch. 
Jahrbuch, 1923-24, pl. I et p. 31. 

11 (coupe d'Allas et ProméLhée. Vatican) : Albizzati, 
Vasi anlichi dipinli del Vaticano, pl. 17, n° 220. 

12 (coupe d'Arcésilas. Cabinet des 1édailles) : Buschor, 
dans Furtwangler-Reichhold, r;riech. Vasenmalerei, pl. 151 2• 

44 (coupe du joueur de syrinx. Florence) : Libertini, Bol­
lettino d'arte, 1921-22, p. 169. - Fig. 1. 

L'illustration permet d'apprécier la relation très élroile 
qui existe entre cette coupe et celle du CabineL des Médaille:; 
[16] 3

• Nous avons là une de ces scènes de comos qui sont 
si fréquentes dans la céramique corinLhienne. Ici, les deux 
danseurs, au lieu d'être nus comme sur la coupe du Cabinet 

1. Des é tudes de dé tail accompagnent en général lrs publications docu­
mentaires. Comme é tudes d 'en em ble, il suffit de rappel<'r les pages de 
M. Bu chor dans sa Griech. Vasenmalerei, p. 116-121, de 1\f. Ducati dans 
la Storia della Ceram. greca, p. 16(.-171, et de L Pfuhl dans Malerei und 
Zeichnu.ng der Griechen, p. 83-84, 119-121 ct 224-232. 

2. Cf. aussi sur le uj ct de cette coupe, en particulier· sur la nature 
exacte de la matière qu 'on est en train de peser et d'expédier, Pampanini, 
Bull. della Società botanica italiana, '1923, p. 133-135. 

3. Arch. Zeitcmg, 1881, pl. XITI, 4. 

. ' 
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<les Médailles, portent un chit on court; de plus, le cratère 
·est remplacé par un troisième danseur , qui tourne le dos 
aux deux autres. ::viais la décoration du segment inférieur 

1· i:.r. 1. - Coupe dt• FlorciiCC , 14]. 

est exaclemenL pareille dans les deux vases qui f01·inent 
évidemment la pr.ire. 

45 (coupe du cilharède. Florence)•: Libertini, Bollellino 
ll'arte, 1921-22, p. 163, 165 et 167. -- Fig. 2. 

En raison de la lyre (plul6t que ciLhare) et de l'atLitude 
majestueuse, on pense Lout de suite à reconnaître Apollon 
dans la figure centrale; tou tefois, les deux danseurs peints de 
part et d'autre suggèrenL plutôt l 'idée d'une scène diony­
siaque 1• Sur que lques vases 2 la cithare figure parmi les ins­
Lruments de musique du cortège bachique. Je crois donc 
préférable de laisser ouverte la question de l'identité de 
la figure centrale. - L'ornement placé sur la t ête de 

·1. Néanmoins Je geste ùcs mains tendues cu avant rappelle Ul'tout 
··•·lui des figure ailées ~ur la grande coupe de aucralis [23] •( aul.·catis, 

J, pl. VIII). 
2. Hoppin, Black-fig. Ilandbool.-, p. 301; Red. fig. Ifandb., Il, p. 251. 
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cette figure est Je même qui se voil, en parliculier, sur le 
têtes des cavaliers et des sphinx. Qu'il s'agisse d'Apollon 
ou de Dionysos, on ne voit pas à quelle 1dée il peuL ici cor­
re pondre. Dans no­
tre série, la cou-pe du 
Louvre où est figuré 
un banquet [35] 1 pa­
raîl être la seule re­
présentation où cet 
appendice ait con -
ervé un sens symbo­

lique 2 ; partout ail­
leurs, il semble avoir 
pour seule destina ­
tion d 'accroître le ca­
ractère décoratif des 
figures qui en son l 
pourvues. 

46 (coupe avec che­
val ailé . Autrefois 
dans la collection Rus-

Fig. :1. -Coupe ùc Fl orcnc<' [.J..ï]. 

poli, actuellement à l ' nivcrsilé de Leipzig) : Rump[, Arch. 
A nzeiger, 1923-24, p. 79. 

47 (cralère avec décora lion florale. Au lrefof dans la col­
lection Castellani, actuellemcnL au mut ée de la Villa Giulia) : 
Mingaziini, B ollellino d'arle, 1923-2,.1, p. 496 el t19ï. - Fig. 3. 

On peul désormais se rendre comple de la beauté de celle 
pièce. AJ.nsi que le remarque l\I. Mingazzini, l'ampleur du 
décor, le mouvem ent de la guirlande florale contrastent 
avec la minulie ordinaire du style lacono-cyrénéen. M. Min­
gazzini cherche dans l'influence corinlhienne l'explication 
du caractère particulier de ce vase. Mai , si les Corinthien 
ont fait un grand usage des molif flora ux, il font plutôt 
figure, eux aussi, d'artisan préoc up du détail que de 

1. C VA Low•re, III D c, pl. 3, fig. Il. 
2. Cf. Rev. {trch. , 1907, 1 , p. 392. 
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décorateurs ayanl surtout en vue l'efTet d'ensemble. Bien 
que la fleur de lotus, avec son réceptacle et ses pétales tout 
à fait distincts, appar tienne au type continental, neLtement 

diiTérent du type 
adopté dans les 
ateliers rhodo­
ioniens 1, ce sont 
bien plutôt les 
poLeries de cette 
région et, plus 
tard, les orne­
menls végétaux 
des hydries de 
Caeré que rap­
pelle le cratère 
Cas lellani. Le cé­
ramiste dont il 
esL l'œuvre con­
naissait et ap­
préciait le style 

F il!; .~-- Cr:lli·r c c.,,lc llaui ;, la 1 ilia Gi11li :i (H 1 • rhodo-ioni e n ; 

sans le copier 
il ~·en esl probablement inspiré en ce lte circonst ance. 

92 (coupe àvec chasse au sanglier. Munich) : Sieveking­
Hacld, Vasensamml. zu J liinchen, I, pl. 13, n° 383. 

93 (coupe avec décora tion lin éaire eL florale. Munich) : 
Sieveking-Hackl, Vasensamml. zu 111ünchen, I, pl. 13, n° 381. 

94 (coupe avec décoration linéaire. Munich) : Sieveking­
Hackl, Vasensamml. zu J liinclzen, I, p. 32, n° 380. 

95 (coupe avec bouqueLin. Munich) : Sieveking-Hackl, 
V asensamml. zu 111ünchen, I, pl. 13, no 386. 

97 (coupe avec décora tion linéaire. Florence) : Libertini, 
Bolleilino d'a rte, 1921-22, p. 170. 

109 (fragmenls de cou pes. Marseille) : description et re­
production en couleurs de ces six fragments dans Vasseur, 

1. cr. J ohanscn, Vases sicyoniellS, p. 11 ' c l su i Y . 

.. 
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. J:Origine de Marseille (Annales du Musée d'Histoire natu­
relle de Marseille, XIII), p. 74-77 et pl. XI, nos 15-24. 

114 (coupe de Kyréné et du lion. Tarente) : Buschor, dans 
Furtwangler-Reichholcl, Griech. Vasenmalerei, III, p. 212. 
- Fig. 4. 

De plus, H fauL signaler que l 'ensemble des vases de 
Munich se lrouYe désormais reproduit dans la Vasensamm­
lung ::u München, I, p. 32-34 et pl. 13, l'ensemble des Yases 

Fi g. 4. - Coupe de T :t i' L' lll<' (114]. 

du LouYre clans le Corpus vasomm anliquorum, Louvre, sec­
tion III D c. 

Vases lacono-cyrénéens non compris dans la lisle Dugas-Droop. 

115. Carthage. Musée du Bardo. Lacaina ornée d'Ùnc branche 
fe uill ée horizonlale et cl'<1rêLes verlicales. Cf. Calal. du Musée 
Alaoui (Supplément), p. 286, n° 428, et pl. Cil, 5. 

Les indications du calalogue élnnt cxlrêmemenl sommaire, je 
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ne crois pas inu lile dr donner de ce vase et du uivant une nouvell 
description, établie d 'après les notes trè complètes et d'après les.. 
photograplùes qu'ont bien voulu mettre à ma di ·position MM. M'er­
lin et Poinssol. J'njoute que je dois la connais ance des deux vases 
115 et 116 à I. M rlin; c'est lui qui Jn'a signalé leur e, istence et 
leur caractère lacono-cyrcnéen, caractère qui aYait échappé jusqu'ici 
à tous les visiteurs du l\Iusée de Tuni . 

Sur le rebord, bantle noire, branche feuillée horizontale (tige 
médiane rouge viQ}acé), de~'{ bande noire , bande rouge, trois 
bandes noires, large bande noire entre deux 11lets rouges. 

Sur la panse, arêtes verticales, deux bandes rouges, deux bandes 
noires. 

Sous Je fond, cercle ro uge Yiolacé, Yingt- trois languettes rayon-
nant au tour d'un cercle noir avec point cenLraL 

Anses : noires. 
Intérieur : cou verte noire. 
Argile jaunâtre. \'ernis noir endommagé en mainL endroit. 

Rouge violacé passé le plus souYent au brun et tendant ù se con­
fondre avec le noir brunâtre employé pour le reste du décor. Hau­
teur : 0 m. 082. 

116. Carthage. Musée du Bardo. Lacaina ornée d'une­

Fig. :>. - Lucai na 'ùc C:u th agc jlHil. 

branche feuillée horizon­
tale et d'arêtes verticales. 
Cf. Calal. du Musée Alaoui 
(Supplément), p. 286. 
no 428. - Fjg. 5. 

Sur le rebord, bande noire, 
branche feuillée horizontale 
(tige médiane rouge), deux 
bandes noires, bande rouge, 
trois bandes noires, large bande 
noire enlre deux filets rouges. 

Sur la panse, arêtes verti­
cales, deux bandes rouges, 
deux bandes noires. 

Sons le fond, cercle rouge,.. 
vingt-deux languett es rayonna11t autour d'un cercle noir avec point 
centl:al. 

Anses : noires. 
Intérieur : couverte noire. 
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Argile jaun!'ltre. Vernis noir endommagé en maint endroit. Prè 
de l'an e intacte, une traînée de couleur rouge violacé a coulé acci­
den tellement ct envahi la grande bande -noire, la zone d'arêtes de 
la panse, m ême le dessous du va c. Hauteur: 0 m. 078. 

Ces deu • .;: vases appartiennent au type, fréquenL à SparLe 
mais peu exporté, de la lacaina 1 . La partie cylindrique de 
la poterie est élancée, le proftl de la paroi assez fortemenl 
concave. Ces particulariLés invilenL à ne pas. aLtribuer ce 
exemplaires aux deux première périodes du style 2

• Un détail 
permet de préciser davanLage; le motif qui enLoure le bord 
esL une forme schémaLisée de la branche feuillée; or la branche 
feuillée apparaît seulement au Lacanien III où nous en 
trouvons des exemples rendus de façon un peu plus natu­
relle, mais présentant les même caractéristiques essen­
tielles : fonne poin Lu e des feuilles, fixation des feuilles di­
reclement à la tige médiane 3 ; d'autre parL, le meille r 
connaisseur de la céramique lacono-cyrénéenne, M. Droop, 
note 4 que l'usage du rouge pour la lige médiane ne se trouve 
plus après cette même période. La tige étant rouge dans les 
deux lacainai de Carlhage, c'e t nécessairement à la troi­
sièn.e période de l'évolulion du slyle que nous devons le 
attribuer. 

117. Cumes . Musée de raples. Fragment de çoupe. In l ' ­
rieur : buste d'un homme étendu sur un liL e t lenant une 
coupe. Extérieur : grenades, languetles, arêles rayonnantes. 
Cf. Gabrici, Monumenti anlichi, XXII, p. 509 et pl. LX, 1. 

La décoralion extérieure de ce fragment est exactement 
semblable, dans sa partie con ervée, à celle de la coupe 
d'Allas el Prométhée [11] 5, ainsi qu'à celle de la coupe 

1. L~s laea irwi lrou,·é.-s hor' ri.- ~parlr· >l' ré duis~rr l , jl' croi,;, à deux : 
celle du Palais r] ,., ColltiC I'\"al<·ur-, (!l6] .J/] . ·, 1!)10, p. 7) cl C(' ll f' d e l'Ermi­
La~c [126) (Arch. Ja!trll., 1!):?:3-2/r. p . :!!l ). D ux lacainai pro,·eomlt de 
]\'[éga ra Jf~·hlaia sont. sigrralées par Droop au. i\Iu éc cl ~ S~-racusc (BS. I, 
Xlll, p . 130, n . 2), mais il n ïn~iquc pas q u· cll cs soirnl laconicrrnc . 

:!. \ 'oir. pour la forme, un f' lacairra attribuée aq Laconirn Ill : B.S.1, 
xv, p. 31. 

3. Yoir, p. C'< . , B '. \ , X\-, p. 32, b, p . 34: c·f. B A, XV. p. l :i2. 
4 . JIJS. 1!ll0, p. 3. 
5. T'asi del l 'aticano, pl. 1 ï. no 220. 
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des Venls lrouYée à Sparle dans les fouilles anglaises 1• 

Quant à l'intérieur, il fa il parlie d ' une rcpré cntat ion de 
banquet donl il cxis lc plusieurs exemples dans la céramique 
lacono-cyrénéennc [1 8, 19, 35]. L'allilud e de l'homme qui , 
le coude ga uche appuyé sur un coussin, le bras droil repli é 
au- devant de la poi Lrine, regarde derrière lu i, reproduit 
celle de deux des co nYiYcs sur la coupe d u Lo uYre E 667 

[35] 2 . Ces docu­
mc nls sc réparlis­
sa nl cnlre les La­
can iens III e L IY, 
e 'cs l dans l' une de 
ces périodes que 
eloi L rentrer le frag­
men t de Cume . 

118. Italie. Col­
lL' gc de Bryn Mawr. 
Coupe. Intérieur : 
deux guerriers pas­
sanl; dans le seg­
mcn l i nférieur, 
de ux lions aUron­
tés. Ex! éri eur: arê-

Fig. ti. - Co upe de Bryn ~ ' " " r [118] . les rayonnantes el 

ban des horizonta­
le . Cf. Swindler, A merican J oum al of archaeology, 1916, 
p . 309 et pl. X I. - Fig. 6. 

Cette coupe esL altribuée par l'édilcur au Laconien IV. 
Les lions a!Ironlés el u segment inférieur no us onl déjà 

1. BS.l, ); l\", pl. 11 l- 1\' ,.,., """ " co 11 pcs SOI JI, <l'ai lil'u•·,;, difl't•l 'l' nLc dan 
l<•s pa t·Lics cO IT<'$ pondant ù la parti" n•n nquanl c de la co up<' de Cumo ) . 
L 'cx lé1·icu r dP la co upe d P J3 t·uxf' ll cs [19] (Cao. arch., 188 ï, pl. X IV, 1 , ou , 
récem ment, .'iicoh·, la Peinlw<• des <'ases " ·ecs , p l. X ) l'SL p • ·p~quc e xacte­
ment scm llabl c à c<' lui "" la cou pe des \'e ni$ d'apl'(' s lhoop , ./ Il S, 19 10, 
p. 9. 

2. CVA Lou~>re, III D c, pl. 3, fig. Il: po111' IP cl(•lai l d· · la I'Ppl·é-cnta li on, 
cf. le dess in publié BC'!f, 1893 , p. 238. - Pou t· la l'ornw d11 1·asc p lacé dans 
la ma in <1<' l'homnw , 1·oir [88] IC l ' . l Low•re, l ll D c, pl. 3, fig. 1). 
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connus par la coupe de Munich [37] 1, mais il est remar­
quable que, dans le vase de Bryn Mawr, ils sont représentés 
renverséS. Dans le egment principal 2

, le guerrier à la pour-
nite d'un adversaire qui, fléchissant le genou, se retourne 

pour une dernière résislance, reproduit un sujet plusieurs 
fois répété, avec de légères variantes, sur les vases atLiques 
à figures noires 3

• Étanl donn é la diffusion de celte céra­
mique, il est vraisemblable que l'invention du thème est 
due aux Attiques; les Lacono-Cyrénéens se sont borné;> à 
le leur emprunter et à l'adap ler au cadre du décor intérieur 
de la coupe. 

119. Sanctuaire d'Apollon Corynlhos (Nfessénie) . Ary­
balle. Décor lin éaire noir el rouge sur engobe blanchâtre. 
Cf. Versakis, Arch. Deltion, II (1916), p. 101, fig. s i, 7. 

120. Sanctuaire d' Apollon Corynthos. Aryballe. Décor 
linéaire noir el rouge sur engobe jaunâtre. Sous le fond, 
cercles de lignes el de poinls. Cf. Versakis, Arch. Deltion, 
II (1916), p. 101, fig. 51, 3. 

121. Sanctuaire d'Apollon Corynlhos. Aryballe. Décor 
lin éaire noir et rouge sur engobe jaunâtre. Sous le fond, 
cere] s encadrant un molif formé d'un carré avec point 
central, carré auto ur duquel sont disposés qualre lriangles 
(cross design). Cf. Versakis, Arch. Dellion , II (1916), p. 102, 
fig. 51, 5. 

122. Sanctuaire d'. lpollon Corynlhos. Fragmenl de coupe. 
Décoration linéaire et arêtes rayonnantes noires sur engobe 
jaunâlrc. Cf. Yersakis, Arch. Deliion, II (1916), p. 102, 
fig. 51, 9. 

De ces quatre numéros, trouvés en 'fessénie, M. Versalds 
attribu e le premier seul à la fabrique laconienne; mais les 
décors de [120] et de l121] sont si caractéristiques qu'on ne peut 

· les ela ser dans un autre groupe. Le premier porte le motif 

1. l'a ensanunl. :ou .1Jiincilen , l , pl. 13, no 384.. 
~ . Pour le type de co mpo ition voir la co upe de Leipzi g (127) . 
:3. /Egina, p. t,Gl, fig. 383; Cl'. 1 Compiègne, pl. 12, fig. 13; Galla/in coll., 

pl. 7, fig. 1 ; Griech. l 'asen in Tübingen, pl. 6, D 8; Vases de l'H éraion 
( /Ji!los, X ), 11° 557. 
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formé de lignes pointillées el de lignes con linues, compre­
nant entre elles des carrés noirs, auquel les archéologues 
anglais ont donné le nom de << square and dot pattern >> ; 
le second, l'ornemenl formé d ' un cercle con lenant un carré 
dans lequel sont inclus sui l un poin L noir, soi l des cercles con­
centriques el dont les sommets portenl qllalre 1riangles noirs, 

........ ' ........... . •••••• .... '· ······· ....... . . 

Fig. 7. - « Squ ara un<.l <.lol pattern » 
cl n cro"'s ùc~ig11 u. 

ornement désigné par 
les mêmes a rchéolo­
gues du nom de<< cross 
design >> (fig. 7). D'au­
tre p::tr l, les indica­
tions relatives au frag­
ntenl de coupe [122j 
paraissen l jus ti fier son 

attribution à notre série. Ce dernier fragment es l trop petiL 
pour perm eUre un classement , mais les l rois premiers pel>­
vent, semble-t-H, être da tés. En effel, l'aryhallc, forme rare 
dans la céramique lacono-cyrénéenne, ne nous est con nu j Ùs­
qu'ici que par des exemplaires lacaniens I 11

; en oulre, le 
<<square and dot paUern >> et le <<cross· design >> sont caractéris­
tiques des deux premières périodes du style 2. Je pcnse ·donc 
qu 'on peuL aUribuer au Laconien II le groupe formé par les 
trois vases f119], -11 20] cl f121j. 

123. Sardes. Musre de 1'\ew-York. Co upe. Intérieur : 
phinx accroupi, avec deux oiseaux plus petits. 

grenades, décor lin éaire . Cf. Chase, American 
archaeology, 1921, p. 111 el pl. IV. 

Extérieur : 
Journal of 

Vase analogue à la coupe du Loune [3"1] 3
. L' édi teur l'at­

tribue aux Lacaniens III ou IV, de préférence à la plus 
ancienne de ces périodes. 

124. Tégée. Musée de P ülli-Tégée . Fragments de cinq 

1. BS. l, X\·. p. l :i3. a: lliiblau, l on. 11/HI ital . .\'ekrop .. 1'1. 1\', '• [71]. 
~ . Le « crOS!:- dr~ign n, il c::-l \rrai. réapparaîl au Laconif'n V, nt:1ÎS 1'u sag-c 

du " ~qu;u·r· and doL patll•m » t•:t li mité aux Lacon i<'ns ll'l LI. -1\l. Vcrsal<is. 
ela sc d' une faço11 vagu P, cl san, jus li fie r son opi nion , [ 119J pa rmi le \'Us<·s 

laconicns posLéri etii 'S. 
3. C l'_ [ Loww, Il l lJ c, pl. 3, fig. 8. 
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vases, l'un 
néaire. Cf . 

avec figure féminine, · les autres avec décor li­
Dugas, Bull. de correspondance hellénique, 1921, 

p. 419. 
De ces cinq fragments ceux dont le décor est purement 

linéaire sont trop petits et portent des motifs trop peu ca­
racléris1iques pour être classés; celui qui porte une figure de 
femme est nettement géométrique 1 . 

125. Mn ée de Florence, n° 3740. Lécylhe. Femme dra­
pée, debout entre un lion el un autre 
fauve. Cf. Liber ti ni, Bollellino d' arle, 
1921-22, p. 159 suiv. - Fig. 8. 

Ce vase représente la forme archaïque 
du lécythe, forme de transition entre 
l'alabastre et le lécythe proprement dit 2• 

Cette forme n'avait pas encore été signa­
lée dans la céramique lacono-cyrénéenne; 
à ce titre, le vase offre un intérêt parti­
<: uli er. Quant au sujet, l 'identification 
de la figure féminine avec la nymphe 
Kyréné, identification proposée par M. Li­
hertini, ne me paraît pas justifiée; non 
seulement cette figure ne lulte pas avec 
les fauves, comme la nymphe Kyréné sur 
la coupe de Tarente [114] 3, mais encore 
ri n n'indique qu' elle les soumetLe à sa 
puissance, ainsi que la divinité reproduite 
par les types si répandus de la IE:-Ytz 

~,pr;)ll· Il ne paraît exister a u un rapport 
entre l,a femme drapée et les deux 

Fig. 8. - Lécythe do 
Florence [125]. 

animaux affrontés dont l 'association est sans doute unique­
ment décorative. - Les pédoncules portant des boutons qui 
se voient dans le champ apparai,sent ici pour la première 
fois dans notre série; on sait qu'on en trouve des exemples 

1. Voir B ri, XIII, p. 124-, D. 
:!. Cf. l'ases de l'Héraion (Délos, X), section Xli. 
3. Griech. Vasenmalerei, III, p. 212 ; cf. R ev. arch., 1912, II , p. 97. 
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dans l'arL chypriote 1 et, au vre siècle, sur les sarcophages 
de Clazomène 2 . 

125 bis. Musée de Horence. Coupe à vasque profonde, sans 
engobe. Décoration linéaire et végétale. Cf. Libertin], Bol­
lettino d'arle, 1921-22, p. 170 suiv. 

Le numéro clc musée (3879) aHôbué par M. Liber lin.i à 
cette coupe est très vraisemblablemenl inexact , car le même 
est également attribué par lui à [44]. Ce vase me paraît ren­
lrer dans le groupe, constilué par M. Droop, des imitations 
attiques de poteries laconiennes 3, et je pense que c'est plu­
tôl le n° 3885 auquel il faiL allusion dans son mémoire sur 
la chronologie des vases cyrénéens 4• Jus qu'à plus ample in­
formation il ne doit donc pas être compris dans la lisle 
des poleries lacono-cyrénéennes. 

126. Musée de l'Ermilage, à Léningrad. Lacaina. Déco­
ration linéaire sur engobe blanc. Cf. Waldhauer, Arch. 
Jahrbuch, 1923-24, p. 28 suiY. 

Attribué avec cerLitude par l 'éditeur au Laconien II, 
ce Yase se disLingue principalement des lacainai de Car­
thage par le décor du rebord, le << square and dot pattern )>, 
dont l'emploi a précédé, à cette place, celui de la branche 
feuillée. 

127. Caeré. Université de Leipzig. Fragment de coupe. 
Intérieur : deux hommes passant dont l'un, tenant un foudre, 
est sans doute Zeus; dans le segment inférieur, hippocampe. 
Extérieur : décor linéaire. Cf. Rumpf, A rch. Anzeiger, 19231 
24, p. 81. 

Ce fragment est attribué par l' éditeur au Laconien IV. 
· Il semble que le segment supérieur ait dû être .suffisamment 

rempli par les deux figures dont les restes nous sont conser­
vés. Autant que nous pouvons nous en rendre compte, sa 

1. Cf. Dümmler, Arch. Jahrb., 1887, p . 91; Johanscn , Vases sicyoniens, 
p. 60. • 

2. J oubin , De sarcophagis clazomeniis, p. 24, 46, 5t .. 
3. Voir, en particulier, la coupe JHS, 1910, p . 28, c. - Sur ce vases cf 

aussi Ure, Arch. Eph., 1915, p. 120-124. 
4. JHS, 1.910, p. 27. 
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composition est analogue à ceUe de la coupe de Bry n Mawr [118]. 
128. Caeré. Université de Leipzig. Coupe. Intérieur : de 

part e l d 'autre d 'un grand crat ère sur lequel et posée une 
œnoch oé, dcnx danseurs nus dont l 'un jou de la double 
flûte. Ext é-
rieur: décor li­
néaire, grena­
des. Cf. R umpl', 
A rch . l n::eiger, 
1923-24, p. 84 
suiv . - F ig. 9. 

ous Lr o u ­
' :onsic i un type 
de composi 1 ion 
toul cl ilTércnL 
qui c:onsisle à 
ordonner deux 
personnages de 
parL el cl'aul re 
d' un su jet cen­
tral, suje L for-
mé soiL par un 

Fig . !i. - Coupe Je Le ipzig (l :!S]. 

troisième personn age, soil par un objet; la coup e de la liba­
tion au Bri tish Museum [36] 1, la coupe du cilharède à Flo­
rence [45] nou en ofTrenl des exemples. - La disposition de 
l 'œnochoé sur le cralère, d isposition habituelle dans les pei n­
Lures lacono-cyrénéennes qui ill uslrenl les préparatlfs du ban­
quet 2

, soulèYe un pelil problème: sur quoi est p lacée l 'œno­
choé qu 'o n aperçoiL au cenlre de l'embouchure du cratère? 
Esl-elle placée sur une tablelle de m étal ou de hois qui, en fer­
mant l 'orifice, mettraiL le contenu à l' abri des poussières eL 
des insec les, Lablellc que a minceur empêcherait de dis·tin­
guer? Ou bien es l-ellc simplement posée snr le rebord plaL 

1. Arch. Zeitun g, l88 J. pl. XIII , 1. 
2. Voir· A rch. Zeitung, 18 1, pl. XLH, 1 [36] el t, [i6]; CVA Louvre, III 

D c, pl. 7-8 (17]; Ga:. arch. , 1887, p l. XlV, 1 (19]. Cf. Pottier, Dict . des An­
tiquités, v° Crater, l'• ·J 555 . 

. , 
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du vase? La comparaison avec un cratère corin Lhien du 
Louvre\ où se voit un œnochoé certainement placée sur le 
bord d'un dinos, me paraît donner toute vraisemblance à la se­
<:onde hypothèse. C'esL justement parce qu'il élait d'usage de 
déposer l'œnochoé sur le bord des cralères lorsqu'on ne s'en 
servait pas pour puiser el distribuer le liquide, qu'on a donné 
ù ces sortes de poteries ce large rebord encore agrandi, dans 
la variélé à colonnelies, par les oreillettes plates ajoutées 
au-dessus des anses 2 ; c'était un vérilable plaleau que trou­
vaient ainsi à porlée de la main les esclaves chargés du ser­
vice. Le Lype à oreilleLtes plates éLail donc parliculièrement 

,commode; c'est ce qui explique que, créé à l 'époque ar­
chaïque, il soit res lé en usage duranl Lou te la période classiqu~. 

129-142. llalie. Louvre, E 680-693. Qualorze cratères. 
Ces vases sont presque entièremenL recouverts de vernis 
noir. Dans les parties réservées (tranche de la lèvre, partie 
supérieure de l'épaule, partie inférieure de la panse), déco­
ration presque exclusivemenL linéaire sur engobe blanc. 
Cf. Potlier, Corpus vasorum, Louvre, III D c, pl. 1-2. 

L'analogie de la forme eL de la conception décoraLive per-
. meL de réunir ces quatorze vases . Le décor, Lrès réduit, est 
généralemenL limité à la lèvre de la poterie et à sa parlie 
inférieure, ce qui rend le classement difficil e. Toutefois, cet 
ensemble de cralères semble pouvoir êlre aLLribué à une dale 
assez ancienne en raison de l'emploi de l'engobe blanc comme 
fond dans les parlies décorées et du Lype de l'oiseau repré-
en té au-dessous de l'anse sur la figure 5 de .la planche 2 

( = Vases du Louvre, pl. 52, E 690); ce Lype est, en efTet, exacte­
ment le même que celui des oiseaux peinls sur les fragments 
lacaniens II trom·és au JY!énélaion 3. D'autre part, les crochels 
de méandre opposés, qui ornent la lèvre de plusieurs de ce 

1. Vases dtt Louvre, pl. 49, E 635. 
2. Il faut lou le foi rema rqu er <fUt', dans ks c ratère~ l acono-cyrénéen~ •' Il 

11o~re possession (29, 129-Jlâ], Jo rebord n·.-sl pas ass<' z la t·gr potll" '(u·on 
]JÛl y po er une œnoclioé; tout au plus pourrait-on r•n placf't' un e sut• le pla­
lrau form \ par la partie ~upét·ietll"•l dl J'an ;e . 

3. BSA, ,'V, p. 153, a, f', p. ·J!J t,. 
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vases, se rencontrent au moins sur un autre fragment de la 
même période 1, et on les retrouve sur le crat~re du- Louvre à 
zone d'animaux [29] 2 qui est placé par M. Droop au début du 
Lacanien III. La forme de ce dernier vase est plus raffinée que 
celle de [129-142), mais elle présenLe pourLant avec ces der­
niers, en particulier dans le type de la lèvre et dans celui des 
anses, une incontestable affinité. Je proposerais donc d'at-
1ribuer au Lacanien II les quatorze cratères du Louvre. 

143-148. Musée de la Villa Giulia (anciennement collection 
Castellani). Six cratères, du même genre que ceux du Louvre, 
signalés par Mingazzini, Bolleltino d'urie, 1923-24, p. 508, n. 3 3• 

149. Université de Tubingue. Deux fragments de coupe, 
avec décoration linéaire et végéla1e. Cf. Watzinger, Griech. 
Vasen in Tübingen, p. 19, C 39. 

150. Vatican. Coupe. Intérieur : rosace. Extérieur : décor 
linéaire, grenades. Pas d'engobe. Cf. Albizzati, Vasi antichi 
dipinti del Vaticano, n° 221, pl. 17 et p. 67. 

151. Sardes. Fragments, lrouvés dans les fouilles améri­
caines, signalés sans aucun détail par Butler. Sw·dis, I 1, 
p. 154. 

152. Rhénée. Musée de Myconos. Quelques fragments pro­
venant de la Fosse de la Purification. 

Ces additions à notre calalogue 4 confirment les conclusions 
précédemment exposées. D'une part, l'accroissement des 
trouvailles faites dans les régions les plus proches de la La­
conie (Arcadie, Messénie) mel en lumière le rayonnement 
de l'industrie de Sparte dans ses alentours immédiats. D'autre 

1. BSA , XV, p. 155, b. 
2. CV~ ~ Lou!Jre, III D c, pl. 6, fig. 'l -2. 
3. M. PulorLi (Not. ScaPi, 192ft, p. 101 cL n. 3) signale au Musée de Reggio 

un crati>rc de m ême forme que coux du Louvre et plu ieur cratères minus­
cules analogues. L e rappr·och emcn l qu'il élabliL avec le exemplaires du 
Louvre sembl e indiquer qu'il considère comme possible de raLLacher cet 
ensemble à la érie lacono-cyrénéennc; mais, comme il s'abstient de toute 
aLLribulion formelle, je n'ai pas voulu comprendre les craLères de Reggio 
dans mon caLalogu e. 

'.. J e n'ai pas compri dans ma li s lP le va e CVA Hoppin coll.; pl. 1, 
fig. 11, classé comme laconicn par l'édileut·, en raison de la remarque de 
13eaz lcy. JHS, 1927, p . 148. 

.; 
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part, la présence à Carthage de deux vases de notre série est 
favorable à l'hypothèse d'un second centre de fabrication 

· à Cyrène; quelle que soit la fragilité de ces inductions théo­
riques, Cyrène paraît être particulièrement désignée comme 
lieu cl'origine des lacainai exhumées sur le site de sa voisine 
africaine. 

Charles DuGAs. 

[Une nouvelle livraison du Corp. vas. antiq. est prête et 
va paraître prochainement. E lle contient t ous les vases la­
cono-cyrénéens du Cabinet des médailles; il nous a donc 
paru utile de joindre ces références à la bibliographie dres­
sée par M. Dugas : 

5. (Coupe de Polyphème): CVA. Paris-Bibliothèque natio­
nale, fasc. 1 (S. Lambrino), pl. 22, nos 1, 4 ; pl. 23, no 5. 

12. (Coupe d'Arcésilas): Ibid., pl. 20, nos 1, 2; pl. 21, nos 1 
à 4; pl. 22, nos 2 et 3. 

16. (Coupe de Comos, deu.x danseurs; voir ci-dessus p. 51, 
no 44) : Ibid., pl. 22, nos 5, 6, 7; pl. 23, no 4. 

31. (Coupe du Gorgoneion) : Ibid., pl. 23, nos 1, 2, 3.] 

E. P. 


